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V ontéal, le jeu de lamaison
Lightbou'nd" - été' i'plus couvert,.

-pistout ausi sournois. Elle '
ait faire: une ocabalè active OÙ sa:f' f'urpar' un des membres lès,

:plus éminents' do l'ÂaaocatiQn ,de.
V ;daétail, de montr6al, qui a obtenu;,

-bon' nombre de sigpatures à un
document ýpréparé- par--sos-- soins
pui tout -à colip, on apprend

t;-qu'elle est passée armès et bagages
âvecl gros.

- Si -M M.Lightbound Raîstoný n'a

~ler de.ux,.ils ont aidmirableent
réussi, mais nous -ne igarantissonis

pitque tous les ~oiotie
soulevéspar. eur copieulte"'oient-

Y des compliments à leur adressé.

~VI~ LES. LICENCES -

réluions déposées pir le- g01u-
_v ernmot pour aýmeder -là loi

- es'loncs-Comme on nous l'a
pressentir, ~'u Menaon d

Vivlè.>nsldérabe UVusmines
quelque 'cas lpera -mémé

en uèlüèscascelui d«s licences

~~ vil-e Montr6al, un épicier.'dont

- 85 ls 25p.o -sur' ion loyer,
B oit42Q on -tout 8#27.00 'lamè-

temps perdu pour. laiôn, et.

Un épicier payait' M40 de; loyer
etu otelier. piayant- le mOrne

loyer sgeront taxés au même taux,
savoir 84(».0O.

-No us sommes réiblumiieùt d'avis
* q'ily alàuneinjustoeenvers les

ýî1iciors et que seitte augmeëntation
de taxe on- epciw béeaucoup

de prendre une iecqi'u
rl'effet ~dlini le-rei;nu ùdu

mento 'come il l'espérait
.1.Pour -,chiqué lici d'auberge, et

pýour y vendre des ltqùuul enivrantes:
' a. Dans là cité de Montréal, quatre

cents piastres, si le loyer ou la valeur
- eannuelle du lieu pourk lequel- cett licen-

ce est deadeest -moindre- quo!
lquatre censo at:s!cnta 'Isrk
_1i.enetna4luraanla 

nh

quatre cents pixatý'es' et moI.nde~ que
i;huit cents piastres,*;+-et'huit. cents Piao-

trou1 si le loyer-ou la Yaleur-annlelle. est
-,.de huit cents piastres ou plus;

b. Dans la cité' de' Québec, dent~on
ci quante iatel~a le loyer ou' la. va-

_cents piastres,-'troi'jien- 1 ïle
loyer ou lavaleur annuelle est -di deux

*plastrea, aî le loyer.ou-la valeur annuelle
estde quatre cent piastres-t moindre
que huit cents palattis:-oet- six cents
cinquante piastres, ai le loyer ou la, va.

-- leur aunuelle est de hit conte piastres'
ou plus; -

c.,Dans toute autre cité deux cent
piastres;

ration, cent qte'lg
-- e. Dans tout vilhe~ iEg Pâmûurité
du code minicipalî oelitcinqr-antê plu..
trou;

2. Pour chaque UMance pour- vendre
des liqueurs enivrant5s dans un club;

'a.Dans.l citide Mentrg4 trois cents
pistres; '

b. Dans la cité de Québecî. dx-ýcents
piastrés; budie e

6î. Sur chaque liceâWice-de- i d
bateau à vapeur, potur y::Vindtes des i-.
queurs enivianteu itr*OW.'tsaas.
tres' -

~-'---~uMi.-.-1,umbK~-q.uAALu~-Drnawuu-? flIflfl'1'fiflt~ i

6.ur chaque,â ýiçe oùola vente
de liqueurs: enivrantes .dàdoa les mines
Qu dans quelque divisiondtrtm-
nier> telle som'Me que le lieatenaqt gou-
verneur en conseil' 'Peut filer, purvu
que, dans auu as e 0 smen
soit pas moind?'e que dent*. vingt-cinq
piastres-;

7. Sur chaque licence'de magasin de
liquxeuren détuil:'.î

a. Dans c4kç.ne des, cités de'1ont-
réal et. Québec, vingt.cluq -piastres et

lequel la licence est deniaadne; pourvu
qu,. ,_dans aucun-cs les 'droitse-u. l
liceènce-soiènt'"pas de modins"'d eux
cents 'piastrés ouW necèdent pas quatre
-cnts piastres,

b.Das.tu.autr cité,' doux celnts

c.« Dans chaque villeý constituée en
corporation, Oentboixante piastres;-.

d. D»m toute attre*,partie de territoire
orgaïnisé V1nt vig-iqpastres;-

vinc7e, cents pia.tre;-
S.; Pou 'chaque' licence pour vendre

des liqer enivrantes dans -un restau-
rant ou un' buffet de chemin delfer:

piastres, ai la valeur ann4 iello. ou le loyer
du lieu pour leulctte .i1(mnce, est

--~ ' - I

toire oraig trnepate orCUmsl gnéera, ce PMrait
quoe table. -.. rassor inuitilement les relàioèùnoa* 91.-;Pour' cha4ue 1licence pour une .r Jpopriéar-e.1nter'
table de billard dans'un elub: fer ' ~

a. "Dans la- cité- de. Moutréal, trente -Quand à l'aircitecte flou.,*o
plastre;l'ct yons qu'il a l ri 'tecà~

b aiQubvigpuparmi .les c .réaniciers . pri Il 4-«ë
tisa; nous serionis que. ice",rivilé dc.me Da-4u ateparti e. de -la p p rait exister ave ou tant Oùi1a
vinc, qunzepiasres tiim4uî, au moins auuiflont5ps

*22. Pour chaqetable de bagatells dequ sgrnepofinal'
trouma~ameou ernisisipi - Nous ne dironso qu'un tot dlt-maâneo , demi-journé e 'de -colnéoè

iséw;vingbrl-clpa tresar'- .7
No'us dneéro'ns dans un pro-

ýhainn u,o- - -comp otdi
bill qui.sera présenté sur çes *r6io-
Ititions.

LEGISLÂTION PROVI-NqÂLÇ-

Le mondei ind uatriel est intëressé
directement et sp4cialeweOnt à trois
o. quatre! projets de loi qui taorà't
actuel loment-ew'diacQai

bec.kDt~aures on.~f sinaler
le bill de M. Brunet, dont nous

a -n do ié' les':Ïte. dans notre
dernier numé6ro.; le .bil. de M. 136-
labd, qui aqAne aux ýouvriers et

~jnp1r~ dmirnirn e
-congé le Jurae iect-ions, e n-
core cbli qudi aout obj-et d'an-

4-~~nlr a*nnM-au,~.I- lati 9 -- .'v"'a , q m u q 9 qua re cer
.plautris*,àý-elx'.SntR piastresdem ndéeet oi drý si la vàledr
annyeîie ou le loyer e1 aie -quatre cents
plua. eet moindre que huit cents pias-
tres ;-thuit cents pites, ai ls valeur
annuelle ou lloyer est'de huit ou plus;.

b. Dans la cité de Québec. trois cente
piastres, al la valeur annuelle oti e loy er
'est moindre que quatre cents piastres;-

et iq cents plistresl ai la vluran-
nelle. ou le 'loyeres de quatre :cente

IcDan t a trecl, dpux tcent@
PiaStes; --

d.Dans toute.výille constituée et, cor
pration, cent cinquante -piastres; r
e. Dans toute autfe partie de territoire

organia,-cent -vingt piastres; .
4. Sur chaque licence pour vendre du

vin de-l'aie, de' la bière, du porter et du
[cidre, exclusivement Soixante et quinze
pour cent du montant du droit.de 'icen-
ewrequis pour-tenir une auberge ans-
la localité pour laquelle telle licence 'est
demandiée:

Pour chaque licence d'encanteur:
<z, :Dang les cités de Montréal et Qué-

bec, tient trente Piastres;

tries; -

Pour, chaque licence de prêteur sur

-a. Dans la cité de Montréal; dsux'
mille piastres;
*b. Dans la cité.de Québec, mille pias-

tres;
c;*'Dans toute autre munIceipalité, cinq
cnspiastres.

Porlcm di tabe dq- billard,
autres que celles qui.se trouvent dans

a. Dans les cités et villes cdnsiiieg
on corporation:

1. Pour chaque table dý billard.. lof
que pas plus-de deux tables sont tenue

pas a mme prso len et 'dans le même
bâtiment, soixante pIastrès;

2. ér'q'ily t'a us de deuix, pour
une troisième et und' quatrième table,
tiente piastres chacune; '-

&P urne.cnqièmne -et une eliiêni
table, vingt piastres chacnet '

-4. Pour chaque 'tble a-dl de six
quinze Diastres;

L Dams toute autre, "eton de terri-

suan 1 premier dontone pù
serendre compte et. m esurer- lIa

portée, 'il' a été disoutée. la semaine
dernière--par l'Xosoication des En-e
trepreneuta dont M. Brunet, est
*préaident. On -y. a été -d'opinion
que -quelques uneés'des dispositions
qu'il contient.'sont impraticableé.
In effet, on -cherchant à protégér
l'ouvrier et, le - sous-enitrepreneur;
contre la mlalhonnêteté 'de l'entre-.

preei-e:-i» r4Y vOJ ýý ixrq
cedernier .protuve au p taire,
avan de pouvoir 'on iétre~ des
fonds,. qu'ila payé ses ouVriéra et
ses matériaux.

Combien de fois arrive-t-il, lors-
qu'il 's'agit -de travaux-~ conseidé-
rabýleo, - que l'entrepreneur' compte
précisément sur l'argent à recevoir
du propriétaire, sur le certificat de
l'architecte, -pour -payer-la semaine-
ou là quinzaine de ses ouvriers? "

Le marchand de bois % a- droit à
un privilège;.nous l'avons démon-
tré assez longuement il y a deux
ans, lorsqu'il a été question d'a-
mender la loi concernant les privi-

du, temps les matériaux ne sont
pas vendÉs com ptant et il suffirait
'au fournisseur. de notifier 'lejir-.
priéepuqe ce dernier' se

tin't on me sure de retenir une. partie
du prix du contrat pour payer- ces
matériaux. Mais, dans la pratique,
les matériaux,étant vendus à qua-
tre mois-ou plus, il arrive souventque lie prix, 'du contrat "devin1
exigible avn-celui dos-matériau*x
et' que- la retenue par le proprié-

seurs prIve aent- l'entrepreneur
de-l'usagê«efo.d aux-quels il a
légitM ment rioit.

-De lêue que le privilèed
constructeur, aujourd'hui, le.pri-
vilège de>fourniseu rde matériaux
ne devrait, donâ' exi~trqedn
certains cas - et. a.à 148l'aceomlis
sement de certaines fora~s
&Iýe-à-dire, loqraque le fournisseur,
!orsqu'l aurait des 'doutei sur la
solvabilité de l'entrepýreneur, de-

-rai pouvoir p rendre Uri privilège
sur la proprîété on notifiant -le pro-
priétairie _4uant'à Où faire nia.

aulxjours d'ltin . 'B l'a
pas, sanu-doute l'in eÈoïdeler
-que ce e-oi

auxouers à la si~ae~~m
s'is a3ljt: travailé?-''.

lenit jusque là,-èt ceti ýu~iilè-

tron,» n'onlt pas Iabitude'dé tfu.
uÉer à leurii -ouvrièe le tenÀt
seaire pOur: aller remplir"lù' e-

~~îr c de ctynSfemnt..

demi-journé pour cel àt ls.
ilis'auront de temps Iib' eèXo~

l,pus bru aarte seotlSUn
fostation. -?e1loraled' ýdýa 07

7 Paulatind acmtT
ouvriers de bord -intéres t61e
l'industrie et;tout le ô1irW1
la-ville de Québec. Cette o 8,9040
comnùdéeon.tya dîsl'pt
de Québec' eller a' étôùffé .tbUte
Compétition; ell nS égte-
aveo les. armateurs: ou les oàas
gouirï, elle-leur dicte sUS loI#. ,Pý-er
ses exactions; elle o n - it *Mh,6 àcha'ssr" du. port d ubsul
grana'ciè -de son'1tral.,-.

'Il est donc évidêit qu'elleabUt-e
sespriilèesj, Or.,. cMm~

privilèges;,ne lui ont *tOOt dos

bien ' public, et nopsYi~lai.
vantage de que queà si éIf té
au détriment du pulil la~s
'lature serait parfaitement justifia-
ble de les rescinder et de lie laisser
à la société que. les pouvoirs etý les
fonctions des --sociÎtés odttwIle
de bienfaisance. -

-1-1y aluu--uestion -'néê
local; il y a une question. d'ordre
pùbliô qui.- intfé;eest î alemen
toute -la provinice; et, s'il estouù-
vé q us. la Société déo OurieràA
Bord fait un usage abusif'- de'. sa
-charte, il est du devoir de -à lé-

ýei de la modifier de manièré à Où
abrogor les dispositionts qni,ýXê-,

Ùiïf=a .bnÇ

ENTRE MARCHÂIl4DS'

Voici une' petite histoire, - qussi
vraie que triste, dotnu~avons
en. en' .Mains* -les 'ouet
authentiques. Cinq mnrhad de
ferronneries on- gros dé la;' rue

dernier, un engageent mutujield
ne 'pas' vndre. le cçlou aurdessoùs
do la liste des manufâcturiirs,
sans .s'on don .ner. réciproquement-
avis.

La liste des manufacturier-. était
ators à 82.50. ýUn des si ntaires
confiant dans. l'honorabilitéd ses

'visnsa oujus ved lelou
'au prix, de 82.50. ge« oyger
sur la'route, lont *vénd"ui!le .lnme
prix; mais volà .que, dpW'n
quiinzained 'd jor,' Ises chtsve-
naiint'lui affiriner.qn'lls pàùir5int

jif le dco~das4a~t

-4 * 4 ,'r. ________

UýurannuelIe-
1 .

Ib-

e-As vleu- -!?Ur uut, -que ne laire

d-LÏa bec. Entriutres, on -peuis ytt auto

a*.-Dan"a-ei!Lde--Mont

lèges d'ouvriers. leà trois q!jartsiiottature ou dliiihnnl ttemaiw


